
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Proposition de matériel liturgique pour le culte 

de la Vision du 5 novembre 2023 

 

Rester proche-penser monde 

Une proposition de la Commission jurassienne de liturgie 

(CJL) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 
 
 
 
 
  

 
 

 

 

Table des matières 
Introduction .................................................................................................................................................. 1 

Animations proposées ................................................................................................................................. 1 

Cantiques ....................................................................................................................................................... 1 

Ouverture de la célébration ......................................................................................................................... 2 

Paroles d’accueil / Salutations .................................................................................................................... 2 

Louange / Psaumes ...................................................................................................................................... 2 

Confession des péchés ................................................................................................................................. 7 

Paroles de grâce .......................................................................................................................................... 12 

Confession de foi ........................................................................................................................................ 15 

Prière d’illumination ................................................................................................................................... 17 

Lectures bibliques proposées .................................................................................................................... 18 

Choix de textes et prières .......................................................................................................................... 18 

Intercessions ................................................................................................................................................ 21 

Liturgie de sainte-cène ............................................................................................................................... 28 

Préface .......................................................................................................................................................... 28 

Institution .................................................................................................................................................... 30 

Anamnèse et épiclèse ................................................................................................................................. 30 

Invitation ..................................................................................................................................................... 30 

Prière finale.................................................................................................................................................. 31 

Paroles d’envoi ............................................................................................................................................ 32 

Bénédiction .................................................................................................................................................. 32 

 



1 

 

Introduction 

Le présent document a pour but d’aider les collègues à célébrer le culte de la Vision en 2023, soit 

le dimanche 5 novembre. Il ne vise pas à imposer une norme, mais bien à fournir du matériel 

liturgique en lien avec l’idée directrice « rester proche-penser monde ».  

Les autrices et auteurs ainsi que les sources sont citées dans le matériel. En l’absence de source, il 

s’agit soit d’un texte dont nous n’avons pas pu retrouver l’autrice ou l’auteur, soit d’un texte de 

notre propre cru.  

Nous vous souhaitons une bonne célébration !  

David Kneubühler et Carole Perez, membres de la commission jurassienne de liturgie 

(CJL/COMLIT) 

 

Animations proposées 

 

1. Animation « le puzzle de la communauté » 

Nous sommes membres d’une communauté paroissiale, à laquelle nous sommes attachés ; mais 

nous sommes aussi et surtout membres de l’Eglise universelle, l’Eglise du Christ. Possibilité de 

prévoir une animation autour du puzzle de la communauté. Par exemple, prendre une plaque de 

styropore (grand format), y dessiner une image qui symbolise la communauté universelle et 

chacun·e de nous (par exemple une farandole de personnes qui se donnent la main autour de la 

terre). Découper cette plaque en plusieurs parties (autant de parties que nous pensons avoir de 

participant·e·s au culte), distribuer ces parties au début du culte et lors d’un temps d’animation 

(éventuellement après la prédication), reconstruire le puzzle dans lequel chacun·e se reconnaîtra). 

Le puzzle symbolisera à la fois notre proximité entre membres d’une même paroisse et d’une 

communauté, mais aussi la diversité des chrétien·ne·s partout dans le monde. 

 

2. À prendre avec soi : une intention de prière offerte par quelqu’un d’autre et qui a une portée 

très large. À conserver avec soi, proche, pour penser monde.  

 

Cantiques 

 

Psaumes : 68, 72, 92, 100B  voir cantique 37-01 

Pour l’ouverture : chant de la vision ; 21-07 ; 21-08 ; 21-16 ; 21-19 ; 21-20 

Choral après les lectures : 36-08 ; 36-17 ; 36-28 ; 36-22 ; 36-29 ; 36-30 ; 46-10 

Cène : 46-09 ; 46-07 ; 49-51 

Envoi / Bénédiction : 62-12 ; 46-04 ; 62-78 ; 62-84 

 



 
 
 
 
 
  

 
 

Ouverture de la célébration 

Paroles d’accueil / Salutations  

 

1.  

Rester proche-penser monde, c’est le thème de notre célébration ce matin. Dieu est proche de 

chacune et chacun de nous, c’est un Dieu individuel. Et pourtant, il est là pour chacune et chacun 

de nous, il est universel. Cette contradiction ne remet pas en cause notre foi, elle la renforce en 

nous disant que Dieu n’est pas partout et nulle part, ni juste ici pour quelques privilégies.  

Ce matin, le Seigneur est présent avec nous. Il est présent avec toute son Eglise disséminée aux 

quatre horizons. Il nous entoure de son amour et de sa bienveillance. Amen.   

 

2.  

Chers sœurs et frères dans la foi, ce matin notre cœur est dans la joie et nous sommes heureux de 

partager ensemble ce temps de célébration et de partage du repas du Seigneur.  

Aujourd’hui, nous voulons nous soutenir les uns les autres et renforcer les liens existants au sein 

de notre communauté.  

Aujourd’hui, nous voulons unir nos voix, joindre nos mains, avec toutes celles et ceux qui se 

réunissent partout dans le monde pour louer et célébrer le Seigneur.  

Puissions-nous, chacune et chacun, vivre ce culte comme un temps de fête qui nous rapproche 

les uns des autres et qui ouvre notre horizon vers l’Eglise universelle du Christ. Amen. 

 

Louange / Psaumes 

 

1.  

Quelle joie de pouvoir te louer Seigneur ! Toi que souvent nous décrivons comme tout-puissant, 

si fort, si grand. Toi qui ne demeures pas parmi nous, qui possède un si grand pouvoir et peut 

juger de manière parfaitement équitable.  

Pourtant, ces qualités ne te rendent pas distant, ne te font pas nous regarder de haut. Au 

contraire, tu es toujours là, proche de nous.  

C’est une joie de savoir que tu es si proche de tes créatures. Que quoiqu’il advienne, nous 

pouvons compter sur ta présence dans nos vies.  

C’est une chance pour nous de savoir que qu’importe notre grandeur, notre puissance, notre 

savoir, nous ne t’arrivons pas à la cheville. Que cette différence ne nous enrage pas ni nous rende 

jaloux, mais nous permette de réaliser autre chose. 



 
 
 
 
 
  

 
 

Tu nous as créés à ton image, Seigneur. Que nous puissions être présentes et présents dans la vie 

de toutes les personnes qui nous entourent de manière positive.  

Que nous puissions agir pour nos sœurs et frères en humanité de par le monde, inspiré·es par ton 

amour pour toutes tes créatures.  

Amen.   

 

2.  
Laissons-nous replacer devant la grandeur de Dieu, 
l’ampleur de son œuvre, 
les exigences de son service : 
 
“Acclamez le Seigneur, terre entière ; 
Servez le Seigneur avec joie ; 
Entrez devant lui avec allégresse ; 
Reconnaissez que le Seigneur est Dieu. 
Il nous a faits et nous sommes à lui, 
son peuple et le troupeau de son pâturage”. (Psaume 100/1-3) 
 
“Il n’y a plus ni Juif ni Grec, 
il n’y a plus ni esclave ni homme libre, 
il n’y a plus l’homme et la femme, 
car tous vous n’êtes qu’un en Jésus-Christ”. (Galates 3/28) 
 
“En effet, quiconque invoquera le nom du Seigneur 
sera sauvé”. (Romains 10/13) 
 

Source : Expressions de foi de l'Eglise universelle. DEFAP, 1985, in : Journal des Missions, 1979/4. 

 

 
3.  
Que sur la terre on connaisse ta voie, Seigneur, 
et parmi toutes les nations, ton salut ! 
 
Que les nations jubilent et crient de joie, 
car tu gouvernes le monde avec justice, 
tu juges les peuples avec droiture 
et tu conduis les nations de la terre. 
 
Que sur la terre on connaisse ta voie, Seigneur, 
et parmi toutes les nations, ton salut ! 
 
(Psaume 67). 
Source : Expressions de foi de l'Eglise universelle. DEFAP, 1985 



 
 
 
 
 
  

 
 

 

4.  
Seigneur,  
je lance ma joie vers le ciel 
comme une volée d’oiseaux ! 
 
Je suis dans la joie, Seigneur ! 
dans la joie ! dans la joie !  
 
Tous les jours, par ta grâce, 
c'est Noël et Pâques, 
c'est Pentecôte et l’Ascension. 
 
Seigneur,  
je lance ma joie vers le ciel 
comme une volée d’oiseaux ! 
 
Voici un jour encore 
qui brille, étincelle, 
éclate de bonheur 
à cause de ton amour. 
 
Chaque jour est ton oeuvre, 
et chacun est compté 
comme les cheveux de ma tête. 
 
Alléluia ! 
Alléluia, mon Dieu, 
en Jésus-Christ ! 
Amen ! 
 
Source : Expressions de foi de l'Eglise universelle. DEFAP, 1985, prière écrite par un jeune chrétien d'Afrique. 
 
 
 
 
5.  
Ils louent 
le Seigneur  
ceux qui le cherchent. 
(Psaume 22) 
 
O Dieu, notre Père du ciel,  
nous te remercions pour ce privilège merveilleux  
de pouvoir t’adorer, toi, le seul vrai Dieu de l’univers. 
 
Nous venons à toi aujourd’hui,  



 
 
 
 
 
  

 
 

pleins de reconnaissance que tu nous aies gardés 
à travers la longue nuit du passé  
et nous aies fait entrer dans le défi du présent  
et la brillante espérance du futur.  
Nous savons, ô Dieu,  
que l’homme ne peut se sauver de lui-même,  
car l’homme n’est pas la mesure des choses  
et l’humanité n’est pas Dieu.  
Ligotés par les chaînes du péché et de la finitude,  
nous savons que nous avons besoin d’un Sauveur. 
 
Aide-nous à ne jamais laisser quelqu’un ou une situation  
nous pousser si bas que nous en venions à haïr.  
Donne-nous la force d’aimer nos ennemis  
et de faire le bien à ceux qui, méchamment,  
nous utilisent et nous persécutent. 
Nous te remercions pour ton Eglise  
fondée sur ta Parole :  
elle nous provoque à faire plus que chanter et prier,  
c’est-à-dire à aller dans le monde et à travailler  
comme si la vraie réponse à nos prières  
dépendait de nous et non de toi.  
Aussi, finalement, aide-nous à réaliser  
que l’homme a été créé pour briller comme les étoiles  
et vivre pour l’éternité. 
 
Garde-nous, nous t’en prions, en parfaite paix,  
aide-nous à marcher ensemble, à prier ensemble, 
à chanter ensemble et à vivre ensemble  
jusqu’au jour où tous les enfants de Dieu,  
Noirs, Blancs, Rouges et Jaunes,  
se réjouiront en une seule humanité commune  
dans le Royaume de notre Seigneur et notre Dieu. Amen. 
 
 
 
 
 
 
 
6.  
Je lève les yeux vers les puissants de ce monde. 
Est-ce d’eux que me viendra le secours ? 
 

Mon secours vient du Seigneur 
qui depuis mon enfance 
a pris ma main tremblante dans sa droite puissante 
et m’a conduit sur son chemin jusqu’à ce jour. 
 



 
 
 
 
 
  

 
 

Il ne me laissera pas tomber dans l’incrédulité 
car il reste toujours vigilant et me protège. 
Oui, mon protecteur ne sommeille jamais, il me garde ; 
 

il est à mes côtés pour me préserver 
de tous les dangers visibles et invisibles ; 
 

il me protégera de tout péril 
quand je voyagerai et reviendrai chez moi ; 
entre ses mains puissantes je resterai en sécurité. 
Animé de cette assurance et de cette foi, 
je traverserai la vie et la mort. 
Que le nom du Seigneur soit béni 
maintenant et toujours. 
 

Source : Méditation sur le Psaume 121, Zephania Kameeta 
 

7.  
« Seigneur Jésus, 
inonde-moi de ton esprit et de ta vie. 
Prends possession de tout mon être 
pour que ma vie ne soit qu’un reflet de la tienne. 
 

Rayonne à travers moi, habite en moi. 
Et tous ceux que je rencontrerai 
pourront sentir ta présence auprès de moi. 
En me regardant, ils ne verront plus que toi seul, 
Seigneur ! 
 

Demeure en moi et alors je pourrai, 
comme toi, rayonner. 
Au point d’être à mon tour 
une lumière pour les autres. 
Lumière, Seigneur, 
qui émanera complètement de toi. 
C’est toi qui, à travers moi, 
illumineras les autres. 
 

Ainsi ma vie deviendra une louange à ta gloire, 
la louange que tu préfères, 
en te faisant rayonner sur ceux qui nous entourent,  
par la plénitude éclatante de l’amour 
que te porte mon cœur. » 
 
Source : Cardinal Newman 
8.  
Merci pour le temps que tu m’accordes encore aujourd’hui ; 
Aide-moi à réserver à chaque jour : 
Le temps de te rencontrer, 
Le temps d’écouter les autres, et de m’en préoccuper, 



 
 
 
 
 
  

 
 

Le temps de respirer et d’admirer, 
Le temps de sourire et de remercier, 
Le temps de m’arrêter et de réfléchir, 
Seigneur,  
Que ton esprit habite le temps que tu m’offres,  
Et lui donne sa dimension d’éternité. 
 
9.  
Pour tous ceux qui te donnent un visage, 
En répandant ton amour dans le monde, 
Seigneur, nous te louons. 
Pour tous ceux qui te donnent des mains, 
En luttant contre la souffrance, la faim, la pauvreté et l’isolement, 
Seigneur, nous te louons. 
Pour tous ceux qui te donnent une bouche, 
En dénonçant la guerre et toutes les violences faites aux hommes, 
Seigneur, nous te louons. 
Pour tous ceux qui te donnent des yeux, 
En admirant chaque preuve d’amour dans le cœur de l’homme, 
Seigneur, nous te louons. 
Pour tous ceux qui te donnent un cœur, 
En accueillants les pauvres, les faibles, les exclus et les opprimés, 
Seigneur, nous te louons. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Confession des péchés 

 



 
 
 
 
 
  

 
 

1.  
Dieu créateur, 
en nous insufflant ta propre vie, 
tu nous as fait don de la vie. 
Tu nous as placés sur cette terre 
avec ses minéraux et ses eaux, 
ses fleurs et ses fruits, 
et tous ses êtres vivants 
de grâce et de beauté. 
Tu nous as confié le soin de la terre. 
 
Aujourd’hui, tu nous appelles : 
“Où êtes-vous ? Qu’avez-vous fait ?”. 
 
(silence) 
 
Nous nous cachons de honte, 
car nous sommes nus. 
Nous violons la terre et la pillons ; 
nous refusons de partager les ressources de la terre ; 
nous cherchons à posséder ce qui est à toi. 
 
Pardonne-nous, Dieu créateur, 
et réconcilie-nous avec ta création. 
 
O Dieu d’amour, 
tu nous as fait le don des peuples, 
des cultures, des races et des couleurs, 
pour aimer, pour soigner, pour partager nos vies. 
 
Aujourd’hui, tu nous demandes : 
“Où est ton frère ? Où est ta soeur ?”. 
 
(silence) 
 
Nous nous cachons de honte et de peur. 
La pauvreté, la faim, la haine 
et la guerre gouvernent la terre. 
Les réfugiés, les opprimés, 
ceux qui sont privés de voix crient vers toi. 
 
Pardonne-nous, Dieu d’amour, 
et réconcilie-nous avec toi et avec nos semblables. 
 
Enseigne-nous, ô Dieu créateur d’amour, 
que la terre et toute sa plénitude t’appartiennent, 
le monde et ceux qui l’habitent. 
Appelle-nous une fois encore 



 
 
 
 
 
  

 
 

pour que nous gardions le don de la vie. 
 
Source : Jésus-Christ, vie du monde. C.O.E., 1983. 

2.  
... En débarquant, Jésus vit une grande foule. Il fut pris de pitié pour eux... Comme il était déjà 
tard, ses disciples s’approchèrent de lui pour dire : “L’endroit est désert et il est déjà tard. 
Renvoie-les ; qu’ils aillent dans les hameaux et les villages des environs s’acheter de quoi manger”. 
Mais il leur répondit : « Donnez-leur vous-mêmes à manger ». 
 
(silence) 
 
Seigneur, nous nous souvenons des millions d’êtres humains qui, dans le monde, auront faim 
aujourd’hui, de tous ceux qui n’ont même pas le strict nécessaire pour vivre et à qui la vie pèse... 
 
Des profondeurs nous crions vers toi, Seigneur. 
Entends notre cri, écoute notre prière. 
 
Jésus resta seul. Comme la femme était toujours là, au milieu du cercle, Jésus se redressa et lui dit 
: « Femme, où sont-ils donc ? Personne ne t’a condamnée ? ». Elle répondit : « Personne, 
Seigneur », et Jésus lui dit : « Moi non plus, je ne te condamne pas : va, et désormais ne pèche 
plus ». 
 
(silence) 
 
Seigneur, nous nous souvenons de tous ceux qui sont exploités et marginalisés à cause de leur 
caste ou de leur classe, de leur couleur ou de leur sexe. Des forces de l’oppression écrasent les 
êtres humains, et des systèmes injustes les abattent, et les dépouillent de leurs droits et de leur 
dignité. 
 
Des profondeurs nous crions vers toi, Seigneur. 
Entends notre cri, écoute notre prière. 
 
Il se trouva qu’un prêtre descendait par ce chemin ; il vit l’homme et passa à bonne distance… 
 
(silence) 
 
Seigneur, nous te présentons les Eglises et les chrétiens du monde entier. Nous avons souvent 
gardé le silence, passant à bonne distance ; nous avons souvent été indifférents ; nous avons 
souvent fait partie des forces qui tuent. 
 
Des profondeurs nous crions vers toi, Seigneur. 
Entends notre cri, écoute notre prière. 
 
Alors Pilate emmena Jésus et le fit fouetter. Les soldats, qui avaient tressé une couronne avec des 
épines, la lui mirent sur la tête et jetèrent sur lui un manteau de pourpre… Il dit à Jésus : « D’où 
es-tu, toi ? ». Mais Jésus ne lui fit aucune réponse. Pilate lui dit alors : « C’est à moi que tu refuses 



 
 
 
 
 
  

 
 

de parler ! Ne sais-tu pas que j’ai le pouvoir de te relâcher comme j’ai le pouvoir de te faire 
crucifier ? ». 
 
(silence) 
 
Seigneur, nous évoquons toutes les autorités qui traitent les gens comme des quantités 
négligeables, les dictatures et les régimes militaires, la solitude des prisons et les lois, l’industrie de 
la guerre et l’avidité politique. 
 
Des profondeurs nous crions vers toi, Seigneur. 
Entends notre cri, écoute notre prière. 
 
Jésus se leva pour faire la lecture. En déroulant le livre, il trouva le passage où il était écrit : « 
L’Esprit du Seigneur est sur moi ; il m’a envoyé annoncer la bonne nouvelle aux pauvres, 
proclamer aux captifs la libération et aux aveugles le retour à la vue, renvoyer les opprimés en 
liberté, proclamer une année d’accueil par le Seigneur ». 
 
(silence) 
 
Seigneur, nous affirmons avec espérance ta présence dans le monde. Tu vois des êtres blessés et 
déchirés, et tu dis : « Voici mes frères et mes sœurs ». 
 
Seigneur, inspire-nous de ton amour. 
Interpelle-nous par ta vérité. 
Donne-nous la force 
de vivre pour la vie au milieu de la mort. 
 
Source : Jésus-Christ, vie du monde. C.O.E., 1983. 

 

3.  
J’ai soif, dit le Christ, 
et vous ne me donnez pas à boire. 
J’ai faim d’amitié, 
et vous m’ignorez dans vos rues, 
parce que j’y suis étranger. 
J’ai soif de paix, 
et vous vous enrichissez avec les armes 
avec lesquelles d’autres s’entretuent. 
J’ai faim et soif de justice, 
et aucun d’entre vous ne perd le sommeil 
parce que je suis torturé, 
parce que j’ai faim, 
parce que je n’ai ni maison ni pays. 
 
Je suis la vie, dit le Christ, 
je suis la source d’eau vive. 
L’eau de la vie est inégalement répartie sur le monde 



 
 
 
 
 
  

 
 

par la faute de l’homme. 
 
Nous habitons près des sources de la science, 
mais nous cherchons des étrangers 
pour faire le travail que nous dédaignons. 
Nous leur payons un salaire 
et nous avons bonne conscience. 
 
Assemblée : Seigneur, aie pitié de nous. 
  Seigneur, aie pitié de moi. 
 
Nous habitons près des sources de la richesse, 
et nous refusons d’abandonner nos positions de puissance 
et de renoncer à nos privilèges. 
Nous donnons des aumônes 
et nous avons bonne conscience. 
 
Assemblée : Seigneur, aie pitié de nous. 
  Seigneur, aie pitié de moi. 
 
Nous habitons près des sources de la foi, 
mais nous en buvons nous-mêmes trop peu 
et ne savons pas l’offrir aux autres. 
Nous remplissons notre devoir 
et nous avons bonne conscience. 
 
Assemblée : Seigneur, aie pitié de nous. 
  Seigneur, aie pitié de moi. 
 
Nous gaspillons l’eau 
dont les autres ont soif. 
Seigneur, aie pitié de nous. 
Seigneur, aie pitié de moi. 
 
Assemblée : Seigneur, aie pitié de nous. 
  Seigneur, aie pitié de moi. 
 
Source : Journal des Missions, 1979/4-5-6. 
 
4.  
Seigneur, tu tiens dans tes mains le monde entier et l'Eglise. Toute puissance t'a été donnée par ton 
Père. Pardonne-nous notre manque de foi, qui nous le fait trop souvent oublier. 
 
Nous sommes troublés, Seigneur, quand nous considérons le cours des choses de ce monde. Nous 
ne comprenons ni ce que tu fais ni de quelle manière tu diriges le cours de l'histoire. Tu permets 
les guerres, les divisions, la folie des hommes et des nations. Tu ne balaies pas d'un revers de la 
main la faim qui règne dans le monde, ni les souffrances des prisonniers et des persécutés, ni la 
détresse des mourants. Tu laisses souvent ton Eglise dans de grandes difficultés et dans des 



 
 
 
 
 
  

 
 

impasses. Alors tes messagers doutent de ta puissance, ils se fatiguent et se découragent, et tout 
cela nous cause une détresse prof onde. 
 
Mais, Seigneur, nous ne te laisserons pas que tu ne nous aies bénis. Maintiens-nous attachés à ta 
Parole. Enracine tes promesses si profondément dans nos cœurs que nous en vivions, et que nous 
puissions communiquer à d'autres l'espérance qui nous vient de toi. Donne-nous la force de te 
suivre, à travers la détresse et l'angoisse, jusque dans une vie nouvelle habitée par la foi, l'espérance 
et l'amour. 
 
Manifeste ta puissance sur les nations, les familles et tous les hommes. Ouvre les yeux de ceux qui 
ne peuvent croire : qu'à travers notre faiblesse, ils discernent ta force. Que ta Parole poursuive sa 
course dans le monde et soit reçue parmi les peuples. Nous te prions pour ta mission et tous les 
continents, et particulièrement pour l'action apostolique en Asie, en Afrique, à Madagascar et dans 
les îles du Pacifique. Bénis tout spécialement le ministère de.....(missionnaires connus de la 
paroisse). 
 
Donne-nous à tous la force et la foi nécessaires pour que nous soyons les témoins de ta seigneurie 
là où tu nous as placés. Délivre-nous de toute peur pour nous-mêmes, et de toute crainte des 
hommes. Permets, Seigneur, que nous marchions avec confiance et avec joie au-devant du jour où 
tu manifesteras ta gloire, et que nous célébrions dès à présent ton nom, par Jésus-Christ, ton Fils, 
notre Seigneur. 
Amen. 
 
Source : Eglise évangélique luthérienne de France 
 
5.  
Père, pardonne-nous.  
Tu as mis sur nos chemins des affamés, et nous n’avons songé qu’à  
notre faim. 
Tu as mis sur nos chemins des assoiffés de tendresse, et nous sommes  
restés attentifs aux seuls battements de nos cœurs. 
Tu as mis sur nos chemins des frères et des sœurs à consoler, et nous  
n’avons pleuré que sur nous-mêmes. 
Tu as mis sur nos chemins des petits à soutenir, et nous n’avons porté  
que nos fardeaux. 
Tu as mis sur nos chemins tous les sanglots du monde, et nous n’avons  
pensé qu’à nos succès et à nos joies. 
Père, pardonne-nous. Si nous le voulons, tu nous donnes la force  
d’offrir le pain, l’espérance et la joie à ceux qui croisent nos chemins. 
 

Paroles de grâce 

 
1.  
J'avais demandé au Seigneur 
de me donner un bouquet de fleurs fraîches, 
mais, à la place, j'ai reçu un affreux cactus plein d'épines. 
 



 
 
 
 
 
  

 
 

J'avais demandé au Seigneur 
de me donner quelques jolis papillons, 
mais, à la place, j'ai reçu des vers horribles et répugnants. 
 
J'en fus effrayé, et déçu, et accablé. 
 
Mais voici qu'au bout de quelques jours, 
tout à coup, 
le cactus se mit à fleurir : 
les fleurs en étaient belles et nombreuses. 
 
Et les vers se changèrent en papillons magnifiques 
qui s'envolèrent, 
portés par la brise du printemps. 
 
C'est la façon de faire de Dieu 
qui est la meilleure ! 
 
Source : Kao CHUN-MING (Taipei, Taiwan), juin 1982 
 
2.  
Laisse la paix commencer par toi 
et germer comme une graine féconde vers la lumière 
Elle a besoin de l’humus de ton cœur  
pour porter les belles fleurs votives. 
 
Laisse la paix commencer par les pétales  
particuliers de tes doigts  
comme semences à l’espérance. 
Et ses racines se ramifieront en geyser d’amour. 
 
Laisse l’amitié jaillir de tes yeux  
comme une porte gravement ouverte  
sur la fraternité.  
Que ton regard devienne un abri solide  
pour ton frère humain contre la solitude.  
Que chacune de tes prunelles  
soit une poignée de main généreuse  
contre cette aliénation qui sépare. 
 
Laisse la tendresse commencer par toi 
comme une chaleureuse cordialité  
pour envahir le monde en désarroi  
et qui n’ose même plus espérer.  
Deviens cette liane joyeuse qui se tend  
vers des abîmes insondables pour secourir  
les êtres broyés par l’incertitude.  
 



 
 
 
 
 
  

 
 

 
Laisse l’amour commencer par toi  
comme absence de souffrance pour essuyer  
les larmes des hommes déglingués.  
Notre terre a tant besoin de tes caresses amoureuses  
pour se sauver de ce terrible futur qui se prépare. 
 
Laisse la paix commencer par toi  
comme un bouquet de vie triomphante. 
 
Source : Muepu, Echos des Grands Lacs, « Geyser d’amour à Mavua » 
 
3.  
Quand les montagnes s'éloigneraient, quand les collines chancelleraient, ma fidélité envers toi ne 
s'éloignera point, et mon alliance de paix ne chancellera pas, dit le Seigneur, qui a compassion de 
toi. (Ésaïe 54,10) 
 
 
4.  
Si vous vous croyez faibles, aujourd’hui, rappelez-vous que Dieu vous a toujours donné la force du 
lendemain. 
Si vous vous sentez angoissés, aujourd’hui, rappelez-vous que Dieu vous a toujours donné la paix 
du lendemain. 
Si vous êtes dans l’épreuve aujourd’hui, rappelez-vous que Dieu vous a toujours gardés dans 
l’épreuve. 
Et si la route vous est cachée aujourd’hui, rappelez-vous que Dieu vous a toujours tracé à temps la 
route du lendemain. 
 
5.  
Béni soit l’Éternel pour la douceur de son amour et pour la force de son amour.  
Pour sa lumière sur notre passé, sur notre présent et sur notre avenir ;  
pour ce sourire que nous devinons sur son invisible visage ;  
pour cette confiance qu’il a en nous, cet honneur qu’il nous fait de nous garder comme ses enfants 
;  
pour cette joie qu’il nous donne, béni soit-il. 
 
6.  
Vous m’attendez dans la toute-puissance, dit Dieu, et je suis dans la fragilité des hommes. 
Vous me cherchez dans les étoiles du ciel, et je vous rencontre dans les visages qui peuplent la terre. 
Vous me rangez au vestiaire des idées reçues, et je viens à vous dans la fraicheur de la nouveauté. 
Vous me voulez comme réponse, et je me tiens dans le bruissement de vos questions. 
Vous me façonnez à votre image, et je vous surprends dans le dénouement d’un regard d’enfant. 
Mais dans les ruines de vos errances, un avenir de tendresse se prépare, où je vous attends comme 
la nuit attend le jour. 
Et dès aujourd’hui, je vous donne la grâce et la paix pour qu’elle demeure au milieu de vous. 
Source : D’après Francine Carillo (Traces Vives) 

 



 
 
 
 
 
  

 
 

Confession de foi 

 
1.  
Nous croyons en Dieu le Père, 
qui a créé le monde entier, 
qui unira toutes choses en Christ, 
et qui désire que tous les hommes 
vivent ensemble comme des frères 
dans une famille. 
 
Nous croyons en Dieu le Fils, 
qui s'est fait homme, qui est mort 
et qui est ressuscité triomphalement, 
réconciliant le monde entier avec Dieu, 
brisant toutes les barrières qui séparent 
les hommes, barrières de religion, de race, 
de culture ou de classe, 
pour créer une seule humanité unie. 
Il est le seul Seigneur 
ayant autorité sur tout ce qui existe. 
Il appelle chacun : l'individu et la société, 
l'Eglise et l'Etat, 
à la réconciliation, à l'unité, 
la justice et la liberté. 
 
Nous croyons en Dieu l'Esprit, 
qui est la promesse du Royaume de Dieu qui vient, 
qui nous donne le pouvoir de proclamer 
le jugement de Dieu, 
le pardon des hommes et des nations, 
qui nous donne d'aimer 
et de servir tous les hommes, 
et d'appeler le monde entier 
à reconnaître le règne de Dieu, 
ici et maintenant. 
 
Source : Expressions de foi de l'Eglise universelle. DEFAP, 1985, Eglise presbytérienne d'Afrique du Sud, 1973 
 
2.  
Nous croyons en Dieu, Esprit éternel, 
Père de notre Seigneur Jésus-Christ et notre Père, 
et nous témoignons de ce qu'il fait pour nous. 
 
Par sa Parole, il établit le monde, 
il crée l'homme à son image, 
et le laisse libre de marcher 
vers la vie ou vers la mort. 
 



 
 
 
 
 
  

 
 

Dans son amour, 
il veut sauver tous les hommes du désespoir et du péché. 
Il juge hommes et nations par sa juste volonté 
annoncée par les prophètes et les apôtres. 
 
En Jésus-Christ, l'homme de Nazareth, 
notre Seigneur crucifié et ressuscité, 
il est venu à nous, 
il a partagé notre vie, 
vaincu le péché et la mort 
et réconcilié le monde avec Lui-même. 
 
Il répand sur nous son Saint-Esprit. 
Il crée et renouvelle l'Eglise de Jésus-Christ ; 
il rassemble dans son alliance 
les croyants de tous les âges, 
de toutes les langues, de toutes les races. 
 
Il nous appelle dans son Eglise 
pour que nous acceptions 
le fardeau et la joie d'être ses disciples, 
pour que nous soyons ses serviteurs au service des hommes, 
pour que nous proclamions son Evangile par toute la terre, 
pour que nous résistions au pouvoir du mal, 
pour que nous recevions le baptême du Christ, 
que nous mangions à sa table, 
et que nous participions à sa passion et à sa victoire. 
 
Il promet à tous ceux qui ont confiance en lui 
pardon des péchés et abondance de grâce, 
courage dans la lutte pour la justice et la paix, 
sa présence dans les temps d'épreuve et de joie 
et la vie éternelle dans son Royaume qui n'a pas de fin. 
 
A Lui soit tout pouvoir, 
honneur, gloire et bénédiction 
dans tous les temps. 
Amen. 
 
Source : Expressions de foi de l'Eglise universelle. DEFAP, 1985, Confession de foi de l'Eglise Unie du Christ 
aux Etats-Unis. 
 
3.  
Dieu ne cesse d'envoyer des hommes. 
 
A l'homme il confie la terre, 
afin que l'homme la domine, la cultive, la garde. 
 



 
 
 
 
 
  

 
 

Il envoie Abraham vers une terre promise, 
pour qu'Abraham soit bénédiction pour la terre entière, 
et par sa foi proclame la justice de Dieu. 
 
Il envoie Moïse arracher son peuple à l'esclavage ; 
et le peuple de Dieu, en marche vers la terre promise, 
devient nation-prêtre pour toutes les nations de la terre. 
 
Il envoie Jérémie comme prophète des nations. 
Et Jérémie crie à tous qu'aucune assurance humaine 
ne dispense de la grâce de Dieu. 
 
Il envoie Jonas à l'étranger, 
et la repentance s'étend au loin, et Ninive est sauvée. 
 
Il vient lui-même en son Fils Jésus-Christ ; 
et les disciples du Seigneur sont envoyés 
jusqu'aux extrémités de la terre pour guérir les malades, 
délivrer les opprimés, annoncer la résurrection. 
 
Aujourd'hui encore, il envoie son Eglise, 
nous tous, peuple de baptisés. 
Il nous prend comme collaborateurs 
pour qu'à travers l'histoire dans le monde, 
Justice, Paix, Amour soient proclamés, 
annonçant la venue de son Royaume. 
 
Source : Expressions de foi de l'Eglise universelle. DEFAP, 1985, Journal des Missions, 4/1980 

Prière d’illumination 

 

1.  

Seigneur, nous allons à présent faire silence pour nous mettre à l’écoute de ta parole. Que dans ce 

temps d’écoute attentive, ton Esprit fasse son chemin en nous. Qu’ainsi, nous puissions sentir ta 

proximité dans les mots que nous allons entendre. Qu’ils s’inscrivent dans notre cœur et nous 

permettent d’agir avec miséricorde, justice et amour envers nos sœurs et frères en humanité. 

Amen.  

 

2.  

Nous mettons à tes pieds tout ce que nous avons et tout ce que nous sommes. Mais nos mains 

sont crispées sur nos richesses ou sur nos malheurs… Ouvre les toi-même, ouvre nos mains afin 

qu’elles prennent d’autres mains et… la tienne. Ouvre nos cœurs afin qu’ils ne s’écoutent plus 

eux-mêmes ni l’écho de leur orgueil ou de leur plainte, mais qu’ils écoutent et reçoivent ta Parole. 

Ouvre nos chemins pour qu’il y ait ta place et ta venue et que nous puissions en Jésus-Christ 

reconnaître, saluer et recevoir notre joie et notre paix. Amen. 



 
 
 
 
 
  

 
 

3.  

Éternel, 

Parfois ta voix a du mal à percer dans nos vies et dans nos cœurs. Nous vivons dans tant de 

bruits et d’inquiétudes. Nous n’entendons pas toujours ta Parole de paix, de vie et de liberté ; 

Parole venue du passé à travers le vieux livre de la Bible, Parole cachée au cœur du monde et au 

cœur de nous-mêmes. 

Si nous sommes ici rassemblés, c’est pour que se rejoignent en nous, parmi nous, cette Parole 

lancée il y a des millénaires et ta présence profonde, ton dynamisme créateur, qui travaille nos 

vies, nos pensées et nos cœurs. 

Que notre esprit s’ouvre à ton Esprit qui fait souffler des vents libérateurs et trace des chemins 

d’aventure et d’espérance sur lesquels Jésus a marché et nous invite à le suivre. Amen 

4.  

Dieu nous a donné rendez-vous dans sa Parole. 

Parole écrite tout au long de l’histoire par ces hommes qui le cherchaient. Parole échangée entre 

nous et prêchée aujourd’hui dans cette église et dans toutes les églises. 

Saurons-nous réussir ce rendez-vous avec Dieu ? 

Seigneur, que ta Parole nous atteigne, au plus secret de nous-mêmes. Que ton amour emporte 

nos volontés rebelles. Que ta joie nous atteigne, au terme des chemins semés d’obstacles et 

bordés de merveilles. Car tu es un Dieu de vie, le Dieu de la Vie. Et tu prends soin de tes enfants. 

Amen. 

 

Lectures bibliques proposées  

 
- Marc 14, 3-9 (les pauvres vous en aurez toujours) 
- l’envoi en mission (Luc 10, 1-12 par exemple) 
- le banquet (Luc 14,15-23) 
- le fils prodigue (Luc 15,11-32) 
- un récit d’envoi en mission dans l’Ancien Testament (Jonas ou un autre prophète) et/ou un 
texte sur le Royaume à venir avec les Nations 
- une lettre de Paul adressé à une de ses communautés, notamment au sujet des dons en argent 
 
 
 
 

Choix de textes et prières 

 
1.  
Aime ton prochain… et réciproquement 
 



 
 
 
 
 
  

 
 

La scène s’est déroulée à Berne. On me jure qu’elle est vraie. 
Or donc, dans un restaurant self-service, une honorable dame de 75 ans choisit un bol de soupe 
et va s’installer à une table. 
— Flûte ! se dit-elle, j’ai oublié le morceau de pain. 
Elle se lève, prend son pain, retourne à sa place… et trouve un Noir attablé devant sa soupe. 
Et qui est même en train de la manger ! 
— Alors ça, se dit-elle, c’est la meilleure. Mais c’est sans aucune doute un pauvre homme. Je ne 
lui ferai pas de remarque, mais tout de même, je ne vais pas me laisser complètement faire… 
Elle s’empare d’une cuiller, s’assied en face du Noir et, sans dire un mot, pioche également dans 
le bol de soupe. 
Et l’homme et la femme soupent ensemble, à tour de rôle, et en silence. 
Puis le Noir se lève. 
Il va chercher une confortable assiette de spaghettis à la bolognaise, 
et la dispose devant la gentille dame. 
Avec deux fourchettes ! 
Et ils mangent tous les deux, 
toujours en silence et à tour de rôle. 
Enfin ils se quittent. 
— Au revoir, dit la dame paisiblement. 
— Au revoir, répond le Noir, avec une douce lueur dans les yeux. 
Il donne l’impression d’un homme qui est heureux d’avoir aidé son prochain… 
Il s’en va donc, 
et la dame le suit des yeux. 
Du même coup, elle voit 
sur la table d’à côté… 
un bol de soupe 
qui semblait avoir été oublié. 
 
Source :  Interrogation, n° 3/1984 
 
 
 
 
2.  
Fais, Seigneur,  
se joindre toutes les mains, 
pour rendre plus humain 
le sol où tu insufflas la vie 
à un homme que tu modelas. 
 
Que nous prenions ta main noire, 
Seigneur, pour que la terre 
porte les fruits de l'espoir. 
 
Que nous prenions ta main jaune,  
Seigneur, pour que le monde reste jeune 
et que chacun  
gagne dignement son pain. 



 
 
 
 
 
  

 
 

 
Que nous prenions ta main blanche,  
Seigneur, pour que les bourgeons 
qui portent joie et justice 
éclosent sur toutes les branches. 
Que nous prenions ta main rouge, 
Seigneur, à la croisée des chemins,  
pour que les hommes de l'Afrique,  
de l'Asie, de l'Europe, de l'Amérique,  
de tous les temps, de tous les cieux,  
cultivent ensemble  
sur tous les continents, 
des chemins de développement, 
des champs de prière 
et de dévouement. 
 
Source : Nabil Mouannès (Liban) 
 
 
3.  
Heureux ceux qui vont à la rencontre 
de ceux dont l’Eglise est loin : 
non-croyants,  
croyants d’autres traditions religieuses, 
pauvres et étrangers, 
hommes et femmes d’autres cultures. 
 
Heureux ceux qui acceptent d’aimer 
même ceux qui refusent de les aimer. 
Heureux ceux qui acceptent d’exposer leurs idées, 
tout en acceptant que les autres n’y adhèrent pas. 
Heureux ceux qui suscitent dans l’Eglise et la société 
des lieux et des temps  
où chacun puisse être reconnu  
et prendre la parole. 
 
Heureux ceux qui, sans craindre les épreuves, 
s’enracinent dans la durée et la patience. 
Sans jamais se lasser de faire des petits pas 
pour rencontrer enfin les autres. 
Heureux ceux qui ont un souci de cohérence 
entre leur propre vie et les combats qu’ils mènent. 
 
Heureux ceux qui s’en remettent à Dieu, 
chaque jour dans la prière. 
Heureux ceux qui espèrent toujours. 
Ils trouveront la route qui conduit 
au cœur des autres et de Dieu. 



 
 
 
 
 
  

 
 

 

Source : Béatitudes pour aujourd’hui, Mgr Jean-Charles Thomas 
 
4.  
Dans ce monde il y a tant de murs, 
tant de cloisons qui arrêtent le vent, 
tant de prisons où l’air ne passe plus, 
tant de barreaux, de chaînes et de verrous. 
Rares sont les lieux, les temps et les espaces 
où les courants peuvent circuler, 
courants d’air, courants de paroles, 
courants de foi, d’espoir ou d’amitié, 
ils se perdent dans le néant, 
bloqués, fermés, emprisonnés. 
 

Seigneur, lance-nous sur le chemin du vent. 
Que s’enfoncent les murs, que s’ouvrent les prisons. 
Que ton souffle de vie emporte tout ce qui nous fige 
et nous ferme sur les vagues de l’espérance. 
 

Tant d’hommes respirent à peine 
dans des airs confinés. 
Tant d’hommes étouffent et s’asphyxient 
dans les prisons où d’autres les enferment, 
dans les prisons où ils s’enferment eux-mêmes, 
prisons d’égoïsme et de rejet des autres, 
prisons d’habitudes, prisons de préjugés. 
Tant d’hommes aussi étouffent les autres 
et les empêchent de respirer, 
leur volent leur liberté, 
les privent de leurs désirs, 
leur ferment l’amitié. 
 
Seigneur, lance-nous sur les chemins du vent. 
Que s’enfoncent les murs, que s’ouvrent les prisons. 
Que ton souffle de vie emporte 
tout ce qui nous fige et nous ferme 
sur les vagues de l’espérance. 
 
Source : Jacques Juillard 

Intercessions 

 

1. Seigneur, ce matin nous te rendons grâce pour nous. Nous avons la chance de pouvoir nous 

réunir pour partager un temps avec toi. Et quand nous disons « nous », nous pensons aussi à 

toutes nos sœurs et frères en Christ, qui sont en communion avec nous de par le monde.  

Nous te prions pour toutes nos sœurs et frères en humanité. Qu’elles et ils soient avec nous ce 

matin où habitent non loin, ou qu’elles et ils soient des inconnues vivant à l’autre bout du monde. 



 
 
 
 
 
  

 
 

Nous te remettons toute l’humanité dans cette prière, avec la confiance que tu nous exauces, que 

tu es proche de chacune, de chacun de nous.  

Nous te remettons tout particulièrement celles et ceux qui passent par la souffrance. Que nous 

ayons entendu leur récit et qu’il nous ait touché ou que tout le monde détourne le regard, chaque 

personne est aimée par toi. Que cet amour nous inspire à aimer à notre tour et à prendre soin de 

toute l’humanité, de toute la création.  

Que l’universalité de l’Eglise ne soit pas qu’un vœu pieu, mais que partout, en tous lieux, elle ne 

cesse de te rendre proche de chacune de tes créatures, de rappeler que tu nous aimes et que rien 

ne peut nous séparer de cette amour que tu nous as manifesté en Jésus-Christ.  

C’est par lui que nous te demandons de nous exaucer. Amen.  

2.  
En communion avec les chrétiens de toutes nations, 
unissons notre prière au Dieu unique et Père de toute l'humanité,  
selon le modèle de la prière  
que notre Seigneur lui-même nous a enseignée : 
 
Notre Père, qui es aux cieux. 
 
Nous sommes faibles, aveugles, égoïstes ;  
mais tu es sagesse, amour et vie,  
et tu donnes la sagesse, l'amour et la vie en toute sa plénitude  
à ceux qui ont confiance en toi : 
 
Notre Père, qui es aux cieux. 
 
A travers la recherche continue d'une plénitude de vie pour tous,  
sans tenir compte des races et des opinions : 
 
Que ton nom soit sanctifié. 
 
A travers le désir persistant chez tous les êtres  
de chercher la communion les uns avec les autres 
dans ton unique famille : 
 
Que ton nom soit sanctifié. 
 
En la fidélité de ton peuple à chercher d'abord 
ton Royaume et ta justice : 
 
Que ton règne vienne. 
 
Par la consécration nouvelle des Eglises, en tous pays, 
à l'établissement de la justice sur toute la terre : 
 
Que ton règne vienne. 



 
 
 
 
 
  

 
 

 
Dans le combat contre tout ce qui amoindrit la vie 
en notre monde : 
 
Que ta volonté soit faite. 
 
Dans la détermination de chacun à travailler  
pour une paix assurée au sein d'un ordre mondial  
qui soit bon pour les générations à venir : 
 
Que ta volonté soit faite. 
 
Par l'établissement de la paix  
et la recherche inlassable de la justice : 
 
Donne-nous aujourd'hui notre pain de ce jour. 
 
Par la passion de servir et l'engagement à partager : 
 
Donne-nous aujourd'hui notre pain de ce jour. 
 
Parce que nous avons augmenté l'amertume entre peuples et nations,  
par notre égoïsme et la préoccupation de nous-mêmes : 
 
Pardonne-nous nos offenses. 
 
Parce que nous avons été arrogants,  
cherchant plus à nous élever nous-mêmes  
qu'à découvrir ta volonté pour nous et à l'accomplir : 
 
Pardonne-nous nos offenses. 
 
Si d'autres pays, poursuivant leurs propres intérêts, 
ont empêché l'épanouissement des nôtres  
et appauvri la vie de notre peuple : 
 
Nous pardonnons à ceux qui nous ont offensés. 
 
Si quelques-uns nous ont fait du tort  
en profitant de notre ignorance ou de notre faiblesse : 
 
Nous pardonnons à ceux qui nous ont offensés. 
 
Quand l'occasion se présente de nous assurer un meilleur standard de vie  
au prix d'une pauvreté accrue pour les autres : 
 
Ne nous soumets pas à la tentation. 
 



 
 
 
 
 
  

 
 

Quand la peur affole notre esprit  
ou que la sécurité endort notre conscience,  
et que nous courons le danger de t'oublier : 
 
Ne nous soumets pas à la tentation. 
 
Aux moments de satisfaction de soi, de recherche de soi 
et de confiance en soi : 
 
Délivre-nous du mal. 
 
Aux moments des craintes concernant les intentions des autres  
et de désir d'obtenir sécurité et avantages par des moyens injustes : 
 
Délivre-nous du mal. 
 
Car tu gouvernes en souverain toutes les races et nations ; 
ton amour paternel les embrasse toutes ;  
dans ta volonté est notre paix et dans ta vie notre vie. 
 
A toi le règne, la puissance et la gloire, 
pour les siècles des siècles.  
Amen. 
 
Source : Jésus-Christ, vie du monde, C.O.E., 1983. 
 
3.  
Notre Père et notre Mère, 
- qui es dans la rue, 
- dans notre vie quotidienne, 
- partout dans nos luttes, 
que ton nom et ton message soient reconnus, 
que justice soit faite, 
que le partage soit vécu 
comme Tu nous l'as montré, 
que tous les exploités d'ici et d'ailleurs aient du pain, 
que tous les opprimés vivent dans la dignité. 
 
Donne-nous la force de continuer 
ce que Tu as commencé. 
Montre-nous à construire une société nouvelle 
dans laquelle les femmes et les hommes 
vivent de nouveaux rapports sociaux. 
Délivre-nous de notre suffisance 
et de toute notre soif de pouvoir. 
Que nos mains continuent la pratique de Jésus 
dans des gestes de partage et de solidarité. 
Que le regard de Jésus nous aide 



 
 
 
 
 
  

 
 

à dépasser nos frontières. 
Donne-nous le courage de résister à l'attrait 
de l'argent et de tout privilège. 
Donne-nous la force de résister 
à la société de consommation 
et à ses fausses sécurités. 
Arme-nous d'une solidarité à toute épreuve. 
Amen. 
 
Source :  Foi et Vie, n°4-5/1981 
 
4.  
COMMENT PUIS-JE DIRE LE NOTRE PERE ? 
 
Je ne peux pas dire NOTRE si je vis dans un compartiment spirituel étanche et si je pense que 
dans le ciel il existe un endroit spécial réservé à mon Eglise particulière. 
 
Je ne peux pas dire PERE si je ne montre pas par ma vie que j'ai un lien de parenté avec toi. 
 
Je ne peux pas dire QUI ES AUX CIEUX si je suis trop préoccupé des choses de cette terre sur 
laquelle pourtant je ne devrais m'amasser aucun trésor. 
 
Je ne peux pas dire QUE TON NOM SOIT SANCTIFIE si je ne suis pas saint moi-même, moi 
qui me réclame de ton nom. 
 
Je ne peux pas dire QUE TON REGNE VIENNE si je ne fais pas tout ce qui est en mon 
pouvoir pour hâter sa venue. 
 
Je ne peux pas dire QUE TA VOLONTE SOIT FAITE si je ne suis pas d'accord avec ta volonté 
et si je me révolte contre elle. 
 
Je ne peux pas dire SUR LA TERRE COMME AU CIEL si je ne suis pas prêt à consacrer ma vie 
ici-bas à ton service. 
 
Je ne peux pas dire DONNE-NOUS AUJOURD'HUI NOTRE PAIN DE CE JOUR si je ne 
change pas mon genre de vie basé sur l'exploitation des autres. 
 
Je ne peux pas dire PARDONNE-NOUS NOS OFFENSES COMME NOUS 
PARDONNONS AUSSI A CEUX QUI NOUS ONT OFFENSES si je garde de la rancune, de 
la haine et de la colère contre mon prochain, ou si je le jalouse. 
 
Je ne peux pas dire NE NOUS SOUMETS PAS A LA TENTATION si délibérément je me 
place ou je reste dans une situation telle que je puisse facilement tomber dans la tentation. 
 
Je ne peux pas dire MAIS DELIVRE-NOUS DU MAL si je ne suis pas prêt à le combattre dans 
le domaine spirituel avec l'arme de la prière. 
 



 
 
 
 
 
  

 
 

Je ne peux pas dire A TOI LE REGNE si je ne me soumets pas à mon Roi dans une fidèle 
obéissance. 
 
Je ne peux pas dire A TOI LA PUISSANCE si j'ai peur de ce que les autres peuvent me faire ou 
pensent de moi. 
 
Je ne peux pas dire A TOI LA GLOIRE si je cherche ma propre gloire. 
 
Je ne peux pas dire AUX SIECLES DES SIECLES si mon horizon se limite aux choses de ce 
monde. 
 
Je ne peux pas dire AMEN si je n'ajoute pas QUOI QU'IL M'EN COUTE. 
Car il doit m'en coûter beaucoup de dire en toute sincérité une telle prière. 
 
Source : M. W. Gass (Eglise Vaudoise d'Italie). 
 
5.  
O Dieu, nous te rendons grâce… 
 
…pour l'ensemble de la famille humaine ; 
 
…pour ceux qui professent d'autres religions ou qui n'en professent aucune,  
et en particulier pour ceux qui sont nos amis et voisins ; 
 
…pour l'extrême diversité des expériences humaines et pour les dons que nous nous apportons 
mutuellement quand nous nous rencontrons dans un esprit d'accueil et d'amour ; 
 
…pour le dialogue dans la communauté, et pour l'enrichissement mutuel et la meilleure 
compréhension qui en découlent ; 
 
…pour les mouvements qui établissent et soutiennent les droits des personnes de toutes 
convictions religieuses. 
 
Et nous te prions… 
 
…pour que les êtres humains, quelle que soit leur religion, puissent être libres d'affirmer leurs 
convictions avec intégrité et s'écoutent les uns les autres avec humilité ; 
 
…pour que l'Eglise accomplisse un ministère de réconciliation dans un monde divisé par la 
suspicion et l'incompréhension, et qu'elle exerce une action réparatrice là où l'intolérance 
religieuse divise la communauté humaine ; 
 
…pour que l'Eglise témoigne avec amour et vérité de Celui qu'elle appelle Seigneur ; 
 
en son nom, nous t'en prions.  
Amen. 
 
Source :  Jésus-Christ, vie du monde, C.O.E., 1983. 



 
 
 
 
 
  

 
 

 
 
 
 
 
 
6.  
Marchons ensemble 
Que les plus vigoureux attendent et aident ceux qui sont à la traîne. 
Que les plus solitaires se tournent vers les autres.  
Que les plus faibles osent s’appuyer sur ceux qui tendent la main. 
Que les plus inquiets te fassent confiance. 
Car c’est toi, Seigneur, qui nous mets en route. 
 
Marchons ensemble 
Que les plus actifs s’arrêtent pour réfléchir et évaluer. 
Que les plus négligents reprennent courage 
et entendent l’appel que tu leur lances. 
Que les plus sceptiques se laissent pénétrer de ton esprit. 
Car c’est toi, Seigneur, qui nous mets en route. 
 
Marchons ensemble 
Que les plus fidèles voient leur foi raffermie. 
Que les plus étrangers se sentent accueillis et utiles à tous. 
Que les plus délaissés sachent  
que le monde a besoin d’eux, 
que l’Eglise a besoin d’eux,  
que Tu as besoin d’eux. 
Car c’est toi, Seigneur, qui nous mets en route. 
 
Marchons ensemble 
Que les plus bavards se taisent  
pour écouter les autres. 
Que les muets sachent  
que leur façon de communiquer sera entendue. 
Que ceux que l’on n’écoute jamais  
sachent qu’un effort sera fait 
pour prendre leur parole en compte. 
Car c’est toi, Seigneur, qui invites à libérer la parole. 
 
Marchons ensemble dans le monde d’aujourd’hui. 
Marchons ensemble, tous avec toi, Seigneur. 
 
Source : Francine Robillot « L’aumône de feu » 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
  

 
 

 
 
 
 
 
 
 

Liturgie de sainte-cène 

Préface 
 

1.  
Dieu nous accueille. 
Nous sommes ses invités. 
Que sa paix soit avec nous toutes et tous. 
Seigneur Dieu, nous te louons, c’est notre joie de pouvoir t’appeler notre Père. 
Tu nous aimes tels que nous sommes. Chacune, chacun de nous est important à tes yeux. 
En nous donnant ton Fils, tu nous montres ta tendresse. 
Il est né au monde pour que nous vivions de son Esprit. 
Il est mort et ressuscité pour que nous devenions tes enfants, pour que notre terre devienne 
fraternelle. 
Seigneur Dieu, nous croyons en toi. Nous nous unissons à la foule d’hommes et de femmes qui 
ont découvert ton amour et vivent de ta vie. Amen 
 

2.  
Le père s’assied au bout de la table, avec les autres hommes. 
 
Il arrive des parents d’un pays voisin ; il arrive des enfants, il arrive des femmes. 
 
Le père donne à boire et à manger à tous, assis tout autour. Il verse le vin et dit : "Buvez". Il 
rompt le pain et dit : "Mangez". 
 
"C’est mon fils, dit-il, qui m’a aidé à semer, à sarcler, à moissonner, à battre et à moudre le blé 
dont ce pain est fait. Prenez et mangez, cela est son pain". 
 
Les hommes mangent et boivent et il y en a qui trempent le pain dans le vin. D’autres arrivent. Le 
père verse à boire et dit : "C’est mon fils qui m’a aidé à tailler, à soufrer, à sarcler et à vendanger la 
vigne d’où est venu ce vin. Prenez et buvez, ceci est son vin". 
 

Il arrive des mendiants. "Laissez-les entrer, dit le père. Car en donnant aux mendiants de quoi 
manger et boire, beaucoup sans le savoir, ont nourri Jésus". 
 
"Mangez et buvez, dit le père. Cela est son pain et cela est son vin". 
 

Le pain est fait de beaucoup de grains de blé. C’est pourquoi il signifie unité. Le vin est fait de 
beaucoup de grains de raisin, et lui aussi signifie unité. Unité de ce qui est aussi vérité et fraternité, 
choses qui vont bien ensemble. 
 



 
 
 
 
 
  

 
 

Pour faire le pain, il faut neuf mois, dit le père. En novembre, on sème le blé ; en juillet, on le 
moissonne et on le bat. Les hommes comptent les mois : novembre, décembre, janvier, février, 
mars, avril, mai, juin, juillet ; cela fait juste neuf mois. 
 
Et pour que le raisin vienne à maturité, dit le père, il faut neuf mois également, de mars à 
novembre. Ils comptent encore les mois : mars, avril, mai, juin, juillet, août, septembre, octobre, 
novembre. Cela fait aussi neuf mois. 
 
"Neuf mois ?", demande la mère. Elle n’y avait jamais pensé. Il faut le même temps pour faire un 
homme. 
 
Source : Extraits de Le pain et le vin, d’Ignazio SILONO (Italie) 
3. 
Ce pain a une histoire. 
Pour faire la bouchée de pain qui nous est offerte à la table sainte, il a  
fallu presque un an d’efforts et de collaboration obstinée avec la pluie et  
avec les rayons de soleil, et tout le travail des hommes, du grainetier à  
l’agriculteur, du semeur au moissonneur, du transporteur au  
distributeur, du grossiste au meunier, du meunier au boulanger, du  
boulanger à cette table. 
Ce pain est la nourriture la plus noble qui existe ; c’est le sacrement de  
la communion avec la nature généreuse et c’est le sacrement de la  
solidarité avec l’humanité au travail, qui a permis que cette nourriture  
soit sur cette table.  
Mais ce pain est aussi le symbole d’une inégalité meurtrière. Qui  
possède le pain est maître de celui qui ne le possède pas. Un pain, entre  
nos doigts, est un attribut de pouvoir ; il nous octroie la puissance de  
dicter nos conditions à un affamé. Si un petit morceau de ce pain  
tombait sur la place centrale d’un village du Soudan, on verrait des  
créatures déshumanisées se ruer avec frénésie vers ce trésor et se  
piétiner sans merci dans une poussière bientôt rougie de sang. 
Le morceau de pain est au centre du monde ; le jour où toute  
l’humanité sera pleinement assurée d’en manger, marquera l’avènement  
du genre humain à la dignité humaine ; c’est alors qu’il se dégagera,  
définitivement de l’animalité. 
 
Source : W. Monod 
 
4.  
Par toute la terre ta Parole vient à la rencontre des hommes et des  
femmes, les interpelle au plus profond d’eux-mêmes, loué sois-tu, ô  
Dieu. Par toute la terre ta Parole accompagne chacun ; elle n’est pas  
enfermée dans des mots, mais elle est ta vie même ; ô Dieu, loué soistu ! Par toute la terre ta 
Parole forge une histoire, celle de l’humain  
rencontrant Jésus-Christ, te reconnaissant comme L’Éternel et  
Sauveur, loué sois-tu, ô Dieu 
 



 
 
 
 
 
  

 
 

Institution 
 

1.  
C’est pour nous rendre plus humains, plus vrais, plus fraternels, c’est pour rassembler tes enfants 
dispersés que Jésus, ton Fils a pris du pain, l’a rompu en bénissant ton nom, et l’a partagé avec ses 
amis en disant : « Prenez et mangez-en tous, ceci est mon corps livré pour vous ». 
Après le repas, il a pris la coupe et, de nouveau, en bénissant ton nom, il l’a donnée à tous ses 
amis, en disant : « Prenez et buvez-en tous, ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’alliance 
nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude, en rémission des péchés.  
Vous ferez cela en souvenir de moi » 
 

 

 

Anamnèse et épiclèse  

 
1.  
Nous ne venons pas les mains vides, nous t’apportons ce que nous sommes, nous venons avec 
nos vies, avec nos peines et nos joies, nos deuils, nos larmes, avec notre amour.  
Par l’action de ton saint Esprit, donne-nous communion au corps et au sang de ton Fils, donne-
nous la paix, donne-nous la joie et la force que tu veux pour nous. 
Seigneur, Envoie ton Esprit sur nous, tous ici rassemblés, 
Pour que le partage auquel tu nous invites n’endorme pas nos consciences ; 
Mais nous incite à partager nous aussi 
Et qu’il soit le signe d’une humanité différente 
Réconciliée dans ton amour. 
Transforme-nous, Père, dans l’amour du Christ, 
Aide-nous à construire la paix 
À chaque instant de notre vie 
En abolissant tout ce qui nous sépare des autres hommes. 
 
2. 
Père, donne-nous ton Esprit d’amour, à nous qui venons à cette  
table comme tes invités et tes enfants, pour y communier à la vie, à la  
mort, à la résurrection de Jésus-Christ. Avec tous ceux qui l’aiment et  
croient en lui, donne-nous la force, le courage et la volonté d’être des  
artisans de ta paix, de ton Royaume, des ambassadeurs de ta  
réconciliation. Rassemble-nous en toi avec tous ceux pour qui Jésus, le  
Christ, a donné sa vie et que tu veux attirer à lui. 
 

Invitation 

 
1. 
Que celui qui a faim s’approche de cette table. 
Que celui qui a soif vienne au repas que le Seigneur lui-même va  



 
 
 
 
 
  

 
 

présider. 
Nous sommes tous invités, petits ou grands, nul ne peut être exclu de la  
table du Seigneur. 
Venez maintenant car tout est prêt. 
 
2. 
Voici, dit Jésus, je me tiens à la porte et je frappe.  
Si quelqu’un entend ma voix et m’ouvre la porte, je prendrai le repas avec lui et lui avec moi. 
Nous sommes tous invités à ouvrir la porte, quelles que soient nos appartenances et nos 
croyances, du moment que nous voulons témoigner ensemble de notre foi, de notre confiance en 
ce Jésus qui partageait le pain, les joies et les souffrances des hommes et enseignait par là la 
solidarité. 
 

 

 

 

Prière finale  

 

1. 
Que ce repas, Seigneur, 
nous donne un nouveau regard sur le monde. 
Après avoir partagé la cène,  
Nous voulons te rendre grâce, 
En ayant un regard nouveau sur les hommes, nos frères et  
particulièrement ceux qui souffrent ; 
Nous voulons que ce regard nouveau soit comme ton regard, celui du  
Père compatissant. 
Alors, à la lumière de l’Esprit,  
nous partagerons nos joies comme nos peines, 
nos projets et nos luttes, 
pour hâter la venue de ton règne. Amen. 
 
2. 
Seigneur, en partageant ce repas avec mes frères et mes sœurs,  
J’ai rêvé d’un monde, 
où l’on ne savait plus ce que signifiait le mot : oppression. 
J’ai rêvé d’un monde, 
où l’on pouvait manger et chanter sans que d’autres, ailleurs, 
manquent de pain et vivent dans les larmes. 
J’ai rêvé d’un monde, 
où le chant des oiseaux avait remplacé le bruit des armes, 
et la tendresse la recherche de l’argent. 
J’ai rêvé d’un monde, 
où plus personne ne cherchait à réussir sa vie 



 
 
 
 
 
  

 
 

où la femme était poète à son tour, et où le poète n’avait plus  
peur 
de proclamer très haut son chant le plus précieux. 
J’ai rêvé d’un monde, 
qui ressemblait à ton Royaume, Seigneur. 
Ce rêve, c’est aujourd’hui ma prière ; 
Je voudrais te dire merci de m’avoir donné ce rêve. 
que ce soit aussi mon combat de tous les jours. Amen. 
 

Paroles d’envoi 

Bénédiction 
 
1.  
Allons en paix, frères et sœurs dans ce monde si difficile à habiter, ce  
monde aux possibilités étonnantes et qui semble avoir perdu la tête. 
Chaque jour pensez à votre Dieu. Pas n’importe quel Dieu : le Dieu de  
votre vie. 
Il vous guidera, il orientera vos choix. 
Il apaisera votre crainte de l’inconnu, il vous évitera des paroles  
douteuses et vous aidera à trouver votre route. 
Réfléchissez beaucoup, soyez intelligents, recherche la beauté, trouvez  
le meilleur, soyez contents et heureux. Prenez garde au mal, pensez à  
l’amour – puissiez-vous le trouver. 
Votre Dieu, le Dieu de votre vie, vous donne la paix. 
 
2. 
Dieu nous envoie dans le monde 
Pour être ses témoins, 
Pour transmettre son espérance 
Et pour pratiquer son amour. 
Que notre recherche de ce royaume de Dieu 
soit sereine, active et joyeuse. 
C’est possible 
Car Dieu est proche de chacun de nous. 
Il nous donne sa paix, sa joie 
et la chaleur de son amour. 
Il nous bénit, avec tous ceux qui le cherchent. 
 
3. 
Dieu est le pèlerin embusqué dans notre aventure humaine. 
Il est de tous nos voyages. 
Il est sur nos grandes routes et sur nos chemins de traverse, 
Sur nos terres ensoleillées et dans nos bas-fonds obscurs. 
Présent à toutes nos aurores et tous nos crépuscules. 
Il reste avec nous quand il fait jour et quand il fait nuit. 
Il nous bénit et nous garde, 
Et nous donne sa paix qui nous accompagnera tous les jours de notre vie. 
 



 
 
 
 
 
  

 
 

4. 
Sur nos chemins escarpés et sur nos grandes routes 
Dans nos maisons et au cœur du monde 
Parmi nos frères ou au milieu d’inconnus 
Où que nous soyons, Dieu est là. 
Où que nous soyons, Il nous accompagne 
Il nous aime et garde nos pas 
Allons en paix 
 


